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L’après…des 2e rencontres débats laïques 

Gérard Delfau 

Les 2e Rencontres Débats laïques, que j’ai organisées, avec l’aide de 
Pascal Hocante, au Théâtre du Lucernaire, grâce aux Éditions 
L’Harmattan, ont connu une belle affluence et une qualité 
exceptionnelle d'interventions. 
 « La Laïcité a repris de l'altitude, c'est parfait », écrit Jean Levain, l’un 
des participants. Quel plus beau compliment rêver ?  
Cette manifestation a consacré la place de premier plan désormais 
prise par la collection : 8 livres parus, 4 autres en préparation.  
Et toujours la même ligne directrice que résume le titre de l’un d’entre 
eux : Citoyens d’abord, croyants peut-être, laïques toujours. 
Ou, pour le dire autre autrement, la Laïcité, comme fondement 

républicain de la Liberté absolue de conscience. Un gage de paix 
civile, dans un monde ravagé par les guerres de religion. 
 
C’est ce message-là qu’a illustré la diversité des personnalités qui se 
sont exprimées : Marika Bret, DRH de Charlie Hebdo, à qui j’ai 
rendu hommage, Monique Cabotte-Carillon, présidente du CEDEC 
(Chrétiens pour une Église Dégagée de l'École confessionnelle), 
Thierry Mesny, président de l'Association des Libres Penseurs de 
France, Ghaleb Bencheikh, président de la Fondation de l'Islam de 
France, Michel Delmas, auteur de Islam et République laïque, entre 
autres. 
Avec la participation de Françoise Laborde, sénatrice de Haute-
Garonne et de Stéphane Artano, sénateur de Saint-Pierre- et- 
Miquelon, ainsi que de Bernard Teper, coanimateur du Réseau 
Éducation populaire. 
 
Durant cette matinée intense, nous avons aussi illustré cet autre 
caractère de notre combat : la Laïcité, c‘est plus que la Séparation et la 
loi de 1905, comme le montrent la loi Veil sur l’IVG et la loi Leonetti-
Claeys sur la Fin de vie. 
 La table ronde : Fin de vie, droit à l’euthanasie. 
 La France à la traîne. Jusqu’à quand ? nous a permis d’entrer dans ce 
débat, grâce Nadia Geerts, militante belge et auteure de L’après-midi 
sera courte, et de Jonathan Denis, secrétaire général de l’ADMD 
(Association pour le droit de mourir dans la dignité). 
Ce fut un moment émouvant. 
 
 Je veux citer, enfin, Géraldine Santrot, qui nous a fait partager son 
expérience d’enseignante, confrontée aux interrogations de ses élèves 
sur la place de la religion dans notre société, et Gérard Bouchet, qui a 
pris fermement position en faveur de cette idée-force, partagée par une 
majorité de Français : Il ne faut pas « réviser »la loi de 1905. 
Il faut l’étendre à tout le territoire national. Contrairement à ce que 
veulent faire le Président Macron et son Premier ministre, a-t-il 
souligné. 
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Et maintenant, me direz-vous ? Nous mettrons sur le site l’ensemble 
de ces interventions pour donner accès à ces travaux aux 10.000 
visiteurs qui le fréquentent annuellement.  
Ces textes nourriront votre réflexion, vos conversations, et vos 
interventions dans des réunions publiques ou privées. 
 
Mais ce n’est pas tout, j’ai bon espoir d’en faire reprendre l’essentiel 
par une revue à la rentrée.  
Et puis, il y a cette initiative, qui pourrait vous donner des idées : 
Michel Marien, animateur de l’association Vivre la laïcité, m’a proposé 
de reproduire ces Rencontres, avec la participation de plusieurs 
auteurs, à l’occasion du 9 décembre, à Vichy. 

D’autre projets de ce type sont en train de naître. 
Bref, la mobilisation ne faiblit pas. 
 
 Il n’y a pas de place pour le défaitisme chez nous, sinon nous ne 
serions pas dignes des pionniers de 1905. 
 
Gérard Delfau 
06/04/2019 
 
Débats laïques au Lucernaire 

 


